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NOTRE COUVERTURE

Les premiers pas d'un peintre japonais en Europe
Voyage de Foujita en Suisse

Sans doute le plus parisien des
peintres japonais, Tsuguharu Foujita

est né le 27 novembre 1886 à

Tokyo. 1986 est donc l'année de
son centenaire, année que les
hasards de recherches permettent
de souligner d'une importante
découverte. Dans la première
manière du peintre, deux tableaux
inédits ont en effet permis de préciser

les étapes d'un voyage, qu'il fit,
très tôt, dans les Alpes françaises et
suisses.

Arrivé en Europe à bord du
Mishima-Maru et débarquant à

Marseille le 5 Mai 1913, le jeune
peintre Foujita, qui a alors vingt-
sept ans, ne parvient à Paris qu'en
août de la même année.

Si ses biographes ignoraient les étapes

de ce voyage, on sait
aujourd'hui qu'elles menèrent Foujita

dans le Dauphiné, puis à Zer-
matt, en Suisse. Deux importants
tableaux furent réalisés, durant ces
déplacements dans les Alpes. La

première oeuvre : « l'Oratoire de
N.D. des Portes », peinte à la

Grave, intéresse l'histoire de l'art,
car sa construction parait bien avoir
inspiré plusieurs œuvres ultérieures,
dues à Foujita et peintes en 1950.

La seconde œuvre est une peinture,
représentant le Mont Cervin. Les
recherches ont permis de préciser,
l'endroit que le peintre a choisi pour
son travail. Il s'agit du délicieux
petit chemin pédestre, si plaisant
aux touristes, menant depuis Riffelalp

vers le Grünsee. L'arolle que
l'on découvre à la gauche du Mont
Cervin, peint par Foujita, s'y trouve
encore, bien que vieillissant.

De même que l'Oratoire de N.D.
des Portes, le Mont Cervin tient
désormais une place considérable
dans l'histoire de ce peintre. En

effet, on y découvre, déjà bien affir¬

mée, une technique d'heureuse
opposition des couleurs. Une
grande variété de bleus est soulignée

par de fines touches orangées.

Chez ce peintre, c'est cette
même technique d'adroits contrastes,

qui sera exploitée, en particulier
pour le « Portrait de la jeune fille en
bleu », de 1925.

Ce génie, que Foujita mettra de
longues années à faire reconnaître,
s'exprime déjà dans ces deux
premières œuvres européennes. Rendant

hommage aux traditions de
l'art japonais, Foujita souligne
l'imposante masse du Cervin par
des arbres, pour en mieux faire
ressortir la majesté. C'est une véritable
mise en scène où l'actrice principale,

la montagne, est honorée de
la présence et des mouvements
d'arbres, que le vent courbe vers la

gauche. Donner vie à l'immobile et
à l'impassible, sans doute y a-t-il là

l'une des qualités du génie, le peintre

s'y étant déjà, ici, exercé avec
bonheur.

Des premiers contacts du peintre
avec l'Europe, on ne connaît
aujourd'hui que trois œuvres. Aux
deux tableaux réalisés dans les

Alpes, il convient d'ajouter le « Bd

Edgar Quinet » d'août 1913, peinture

dans la même manière et
signée, comme « l'Oratoire »,
T. Foujita.

Heureux de réaliser son rêve, celui
de venir en Europe, Foujita eut le

malheur d'être arrivé, peu de temps
avant une conflagration internationale.

Un peintre, alors inconnu,
n'avait évidemment que peu de
chance d'affirmer son art, au seuil
d'une guerre. A peine arrivé à Paris,
le peintre se heurte à des difficultés
d'argent, peu compatibles avec les

projets qui l'habitent.

Londres, où Foujita résidera en

1914, ne lui offrira que de petits
métiers tout justes bons à le faire
vivre, sans donner à son art les

moyens de s'exprimer. Revenu à

Paris, à Montparnasse en 1915,
Foujita pour peindre devra se tourner

vers l'aquarelle. Il n'a pas en
effet les moyens de payer les tubes
de peintures à l'huile, dont il usait
précédemment. Il y a lieu de penser
que, dans cette nécessité, se
trouvaient les ferments de sa nouvelle et
ultérieure manière de peindre, faite
de teintes translucides et de traits
délicats.

Voilà sans doute pourquoi, on ne
possède que si peu d'œuvres de
Foujita, traitées en pleines pâtes.
Ce qu'il a ramené des Alpes, peintures

du Cervin et de la Meije, n'en
prend évidemment que plus de

valeur, tenant une place à part, au
sein du trésor aujourd'hui reconnu
de ses productions.
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Sur le chemin de Riffelalp-Grünsee
Foujita et un ami.
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